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Sémaglutide : rappels de Lots produits par le groupe Dr Reddy’s
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Le développement des versions génériques du sémaglutide représente un enjeu industriel et commercial majeur pour les
laboratoires pharmaceutiques. Mais les difficultés rencontrées par le groupe indien Dr Reddy’s rappellent que la
fabrication de ces médicaments injectables exige une parfaite maîtrise de la qualité. Selon Reuters, le laboratoire a
récemment lancé sur le marché indien deux nouvelles marques, Obeda Pro et Obeda Plus, après avoir interrompu la
production de son injection Obeda. Cette décision intervient à la suite de la détection d’une impureté dans le principe
actif, qui avait entraîné des rappels de produits en Inde et au Canada. L’entreprise prévoit de reprendre la production
d’Obeda en novembre 2026 et envisage également une expansion commerciale vers l’Afrique et l’Amérique latine. Cet
incident illustre les défis associés à la fabrication des médicaments peptidiques. Le sémaglutide, analogue du GLP-1,
possède une structure moléculaire dont la production et la purification nécessitent des procédés industriels parfaitement
maîtrisés. La présence d’impuretés peut résulter de différentes étapes de fabrication, notamment de la synthèse, de la
purification ou de la conservation du principe actif. L’identification d’une impureté ne signifie pas automatiquement qu’un
médicament présente un danger clinique avéré. Son évaluation doit prendre en considération sa nature, sa concentration,
son éventuelle toxicité et les limites réglementaires applicables. Pour les autorités sanitaires, ces situations soulignent
l’importance des contrôles analytiques, de la qualification des fournisseurs et du suivi des lots commercialisés. Elles
rappellent également que la multiplication des marques ne constitue pas, à elle seule, une garantie de diversification des
sources de fabrication. La traçabilité doit permettre de retrouver rapidement l’origine des matières premières, les sites de
production et les lots concernés lorsqu’une anomalie est détectée. Pour les professionnels de la distribution
pharmaceutique, l’enjeu est particulièrement important. Un rappel efficace suppose une circulation rapide de l’information
entre fabricants, autorités sanitaires, grossistes et pharmacies. Dans les pays africains, où les chaînes
d’approvisionnement peuvent faire intervenir plusieurs intermédiaires, cette exigence mérite une attention renforcée. Au
Maroc, toute éventuelle commercialisation de nouvelles spécialités à base de sémaglutide devra respecter les procédures
nationales d’autorisation, de contrôle et de pharmacovigilance.

L’épisode Dr Reddy’s rappelle finalement une règle fondamentale de la politique pharmaceutique. L’amélioration de
l’accès aux traitements ne peut être dissociée de la qualité, de la sécurité et de la traçabilité des médicaments.


